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Lors de sa séance du 24 avril 1986, le Conseil d'Etat 
décide d'organiser un concours d'architecture pour l'"Ilot 
Riponne-Tunnel" à Lausanne. 

e jury nommé lors de cette séance était composé de : 

Président M. Jean-Pierre DRESCO, architecte cantonal - 
Membres • M. François BETTEX, secrétaire général, Dé- 

partement IPC, Lausanne 
M. Esteban BONELL COSTA, architecte, Barce- 
l one ; i.--.- -, - J- ..:-- .-..: - i ,,:._:: :::1 -::,,,.:: : -.7-7 i',,,— .,-.. „_.. . -----i 
M. Bertil GALLAND, grand reporter "24 Heu- 
res", Romainmôtier 
M. Bernard HUET, architecte, Paris -  I 

M. Bernard MEUWLY, architecte, chef du ser- 
vice d'architecture de la ville de Lausanne 
M. Jean-Francois OTTESEN, Caisse cantonale . i. 
vaudoise des retraites populaires, Lausanne 

Suppléants : M. Jean-Claude de HALLER, chef du service de 
justice et législation, Lausanne 
M. Roland WILLOMET, architecte-adjoint au 
Service des bâtiments de l'Etat de Vaud 

Experts M. Pascal CHATELAIN, architecte, chef du 
service de l'urbanisme de la ville de Lau- 
sanne 
M. Christian EICHER, architecte, Bussigny 
M. Alain GUIDETTI, architecte, Service de 
l'aménagement du territoire de l'Etat de 
Vaud 1 

Consultant 
extérieur M. Olivier KELLER, commissaire de police, 

ingénieur en circulation à la ville de Lau- 
sanne, qui fut consulté en cours de jugement 

1 

1 

Le concours est organisé par l'Etat de Vaud, représenté 
par le Service des bâtiments, avec la collaboration tech- 
nique et financière de la commune de Lausanne. Les buts de 
ce concours sont de créer un centre administratif permet- 
tant de regrouper plusieurs départements et services de 
l'administration cantonale en libérant notamment des sec- 
teurs de la Cité mieux adaptés au logement. L'enjeu urba- 
nistique est d'importance puisque le thème proposé est la 
création d'un centre animé d'activités générales et com- 
merciales, mettant en relation les places de la Riponne et 
du Tunnel. 
Le concours comprend deux volets, soit 
- un concours de projets sur un périmètre restreint, limi- 
té par la rue, puis la place du Tunnel, la rue de l'Uni- 
versité et le bâtiment place de la Riponne 10; 

- un appel d'idées relatif aux prolongements de ce périmè- 
tre, soit aux places de la Riponne et du Tunnel. 



Le jury a siégé les 22, 23, 29 et 30 octobre 1987. 

Au terme de ses délibérations, il a attribué le : 

ler prix, Fr. 35'000.--, au projet "LOUVEDUC" 
M. L. SNOZZI, architecte à Locarno 

2ème prix, Fr. 30'000.--. au projet "LA LOUVE CACHEE" 
MM. F. BOSCHETTI & I. KOLECEK, architectes à Lausanne 

3ème prix, Fr. 22'000.--, au projet "PASSAGE DES DEUX MAR- 
CHES" 
M. P.-L. JARDIN, architecte à Lausanne 

4ème prix, Fr. 13'000.--, au projet "DIHIKITIKO MEGARO" 
MM. G. DUPASQUIER et Y. MURITH, architectes à Bulle 

Sème prix, Fr. 11'000.--, au projet "MEIDAN" 
MM. P. MESTELAN et B. GACHET, architectes à Lausanne 

6ème prix, Fr. 10'000.--, au projet "PHORKYS" 

ra
t  

N
  Mme et M. N. SURCHAT et E. TILBURY, architectes à Lausanne 

7ème prix, Fr. 9'000.--, au projet "GASTON" 
MM. MATTI, BIJRGI, RAGAZ„ architectes à Berne 

Berne prix, Fr. 8'000.--, au projet "ISADORA" 
MM. D. DEMETRIADES & D. PAPADANIEL, architectes à Lausanne 

9ème prix, Fr. 7'000.--, au projet "PIED A PIED" 
MM. MURISIER + AKIL KONCA, architectes à Lausanne 

En outre, le jury a décidé de procéder à l'achat des pro- 
jets : 

"LOUVE", pour un montant de Fr. 12'000.-- 
MM. N. LUPU et E. DUNANT, architectes à Chêne-Bougeries et 
Lausanne 

"U2", pour un montant de Fr. 8'000.-- 
mm. J. CHABBEY & M. VOILLAT, architectes à Martigny 

CONSIDERATIONS GENERALES DU JURY 

Le jury a constaté, en procédant au jugement, que les 
questions posées par le concours comportaient des diffi- 
cultés exceptionnelles dues à l'imbrication des contrain- 
tes urbanistiques et aux exigences du programme de l'îlot. 

Les projets rendus montrent que des solutions de qualité 
existent pour l'insertion de cet îlot au contexte urbain 
tort en offrant la possibilité d'une organisation adminis-
trative unitaire. 

Pour parvenir à cette démonstration, les concurrents ont 
fourni un effort considérable. Le jury est très satisfait 
du nombre de projets présenté et de la qualité des sug- 
gestions qui lui ont apporté la matière nécessaire à ses 
débats. 



Etre responsable de l'urbanisme de la Ville de Lausanne 
n'est pas une sinécure. Nombreux sont ceux qui en ont fait 
et en font la cruelle expérience... Il est vrai que ces 
difficultés existent partout, mais c'est un peu comme si 
la topographie tourmentée de notre capitale rendait plus 
difficile l'ajustement de l'habit qui doit couvrir, là une 
colline, là un vallon, là un point de vue, tout cela dans 
une asymétrie omniprésente. 
Tirant la leçon d'évènements récents, l'Etat de Vaud et la 
Ville de Lausanne ont ouvert très largement le débat pu- 
blic sur le quartier Riponne-Tunnel. Rappelons que ces 
deux collectivités ont pu le faire dans des conditions 
particulières, puisqu'elles maîtrisent l'ensemble de la 
propriété foncière et qu'elles construisent, en partie, 
pour leurs besoins propres. 
Dans un premier temps, une exposition thématique a donc 
été organisée qui montrait les avantages, les inconvé- 
nients, les conséquences surtout, des différents types 
d'interventions, que ce soit la réhabilitation lourde ou 
légère, ou encore la démolition-reconstruction. Les habi- 
tants du quartier ont été particulièrement visés par cette:- 
information. 
Dans un deuxième temps, l'Etat et la Ville ont choisi la 
formule du concours d'architecture élargi à un concours 
d'idées pour l'environnement immédiat du quartier. Cette 
formule permet à chacun de voir comment les architectes de 
tous horizons, puisque sept bureaux extérieurs au canton 
ont été invités, choisissent un parti architectural pour 
un quartier très visible, puisque situé au coeur de Lau- 
sanne. Il est vrai que ce n'est pas la démocratie de la 
rue qui choisit le projet, car la norme de la SIA relative 
au concours pose des règles très strictes, mais, au moins, 
le béotien peut se faire une meilleure idée en comparant 
les projets entre eux. 
La balle est maintenant dans le camp de la Ville de Lau- 
sanne qui doit se trouver au premier rang pour aménager 
son espace. Mais elle peut aussi compter sur le Départe- 
ment des Travaux publics et sur le Conseil d'Etat pour dé-
fendre ce que nous estimons être un bon projet. 

Marcel BLANC 
Chef du Département 
des travaux publics 


































































